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notre fondateur d'Ambournay, si vous en avez la vie, j'en 
ai deux fragments très beaux et curieux ( i ) . 

« Au reste si vous voulez qu'on vous rende ici quelque 
service, il faut que vous vous employiez auprès du très 
Rév. Père général pour qu'il me permette d'aller à Genève. 
Dom Thomas Blampin écrit à Dom Robert Guérard que 
notre Révérend Père supérieur a peine à le permettre et 
souhaite qu'on n'y aille pas. Cela m'est indifférent, mais je 
vous dis par avance que si l'on n'y va pas, vous ne devez 
rien attendre de considérable de toute la province ni de celle 
du Dauphiné qu'ils ont pillées et ruinées. 

« J'ai déjà plusieurs lettres de recommandation à 
Messieurs de la République et même Monsgr l'Archevêque 
de Lyon m'en donne. Si Ton ne s'en sert pas, cela choquera 
les personnes qui les ont données. 

« Pour ma bonne mère je verrai ici le R. P. Visiteur et 
le prierai de m'y laisser faire un tour. Si vous voulez lui en 
écrire ou faire écrire, vous me ferez plaisir et si j'avais prévu 
que l'on eut fait tant de façon, je n'aurais pas pensé à vous 
demander de donner la satisfaction à ma bonne mère qu'elle 
me demande. 

« Pour le Languedoc vous verrez ce que vous aurez à 
faire ; si vous refusez l'offre de Mgr d'Alby, peut-être ne la 
retrouvera-t-on de longtemps ; car sans médiateur et re­
commandation de personnes de qualité, il ne faut pas 
espérer l'entrée dans les archives des maisons consi­
dérables. 

« Je salue votre cher collègue et suis in fide non fictà, 

(i) Ces textes ont été relevés dans le tome VIII des Fragments. 
L'Epistola anonymi monachi Romanensis ad vitam S1 Barnardi, 
episc. Vienn. mérite d'être signalée. 


